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foule de plusieurs milliers de per- 
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La rédaction est ouverte tous les sa- 
‘ medis de 15 heures à 17 heures : 
Vincent-Depaul, 79 à Dax. Téléph. 43 
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ES Fêtes de Dax ont 
eu le magnifique “uccès 
qu'on leur avait sou- 
“haité !.… La pluie, en 
en désorganisant quel- 
que peu le programme 
ant la journée du dimanche, 
alprocuré, le lundi, une revan- 
tiomphale. Quel spectacle 
ant que celui de cette pro- 
infinie de pélerins accou- 
5 les coins du pays, en 
mobiles, en -arrioles, en che- 

er, ou même à pied’ vers 


le. 


s jours de fêtes sont, por cette 

de innombrable, comme 
jours de joyeuses vacances 

us n'en donnerens pas ici le 


CR 
i toutefois, 


Re 
: on. ieille Cité des Eaux-Chau- 


MnLa bonne humeur illumine 
! n ‘une 


Jiérement impressionné : la Ville 
romaine d'abôrd reconstitué aver 
tant de goût et d'esprit par notre 


fami/Jean Prunetti, le Concert des 


Equipages de la Flotte qui a ré- 
Uni aux Arènes dimanche soir, une 


vant 
dans un style magistral, il à rendu 
à l'illustre savant dacquois le plus 
touchant et le plus pathétique des 
hommages... 
De partout, disions-nous, et dans 
les équipages les plus divers. la 
foule est accourue à Dax. Mais il 
appartenait à son vieux port, qui 
est Capbreton, — et non pas 
Bayonne, comme pourrait le lais- 
ser croire la carte latine dessinée 
devant la Fontaine-Chaude et se- 
lon laquelle le port de Bayonne, 
ouvert en 1578, existait déjà au 
temps de l'Empereur Auguste — 
de s'y associer d'une manière ori- 
ginale en s'y faisant représenter 
par la meilleure et la plus confor- 
table des unités de sa flotille !.. 
Les Dacqueis n'en revenaient pas 
dé constater, samedi, qu'un gra- 
cieux yacht, tout pavoisé, était ve- 
nü mouiller soudain devant le 
Pare Théodore Denis !… Ainsi, 
säns avertir personne, la vieille 
route d'eau, qui unissait jadis la 
Cité des Eaux-Chatdes à la mer, 
se rouvrait inopinément. Voici 
bien les temps nouveaux, à qui 
rien nest impossibie | « Le Né- 
réa 3, “qui appertient à l'un des 
conseillers municipaux de Capbre- 
ton. M. Jean Crassané — un nom 
cher aux vieux Dacquois | — 
ait-il résister à l'appel de la 
e française qu'on glorifiait 
en la e du chevalier de 
Barda 


er avec « Le ea » que 
nous devions reutrer à eton 
après çes trois belles Res de 
fêtes. Nous sommes en de bonnes 
mains. Le patron du canot de Sau- 
Pierre ; tient la bar- 
re, Tout le sur la grande 
plage landaise, connaît l'intrépide 
marin, On ne se rassasie pas de 
J'entendre, Sa fantaisie est pleine 
d'esprit et du meilleur — l'esprit 
gascon, que la mer a quelque 
salé. C'est une de nos bonnes phy 
sionomies capbretonnaises. Il sera 
la joie du voyage. Et à Sainte-Ma- 
rie-de-Gosse, c'est lui qui prési- 
dera la table dans la bonne au- 
berge de « Mon Plaisir » où « on 
cassera la croûte » avec de succu- 
lentes tranches de jambon lan- 
dés crues accompagnées d'un peu 
de beurré frais : régul inégalable, 


qui ferait la gloire de la table des 
rois, si les rois pouvaient manger 
comme on mange dans les auber- 
ges landaises ! 

Parmi les passagers, se trou- 
vent deux jeunes Parisiennes en 
traitement à Dax, Ont-elles res 
pecté très scrupuleusement les 
prescriptions du médecin traitant ? 
On n'en jurera pas. Mais le remé- 
de, grâce aux eaux dacquoises 


est tout près du mal Il suffire d'une 


petite prolongation de eure pour 
remettre les choses en bon état 
Pquipage ct passagers, hNotis 
sommes onze. Nous marchons, le 
courant aidant, à plus de quinze 
kilomètres à l'heure. Le pañorama 
qui se développe devant nous au 
fur et à mesure que nous avançons 
est un des plus beaux quon puis- 
Se imaginer, À gauche se prolon 
, 09 les somptueux omhrages du 
de Saubagnac. À droite, nous 
saluons en passant la mémoire vé- 
nêrée du chêne de Quillacq, le 
doven des chênes des Landes, et, 


-plus loin, au coude dell Adour. la 


Charmante maison du Boudigau 
qui sa folie façade sous le 
dôme tutélaure de ses vieux ar- 
bres. On laisse Tercis sur la gau- 
éhe et plus loin, en face des ro- 
chers de Rivière, on entend les 
acclamations des ouvriers du do- 


que réjouit le 
que “papa | 


d'agriculteurs et d'artistes !… 
C'est ensuite l'embouchure ‘des 
deux Luy et la vieille aggloméra- 
tion seigneuriale de Saubusse, puis 
la silhouette géante du Pont de 
Lamarquèze dont les deux arches 
franchissent le Heuve dans un 
mouvement plein d'élégance et de 
hardiesse. 

Cependant, à mesure que nous 
avançons, la rivière sélargit et 
s amplifié. Comme on le dit trop 
volontiers au moment où, dans la 
chaleur des banquets, on se met 
en quête d'images oratoires, elle 
coule à plein bords. Peu à peu l'al- 
lée d'eau prend des proportions 
saisissantes, Mais le calme n'en est 
pas troublé, pourtant, Pas une ride 
sur l'eau. Seul, le sillage que le 
« Néréa » laisse derrière lui en 
dérange un moment la sérénité 
majestueuse. Lt, tout à coup, la 
rivière devient un fleuve. Au cou- 
de de Port-de-Lanne, les Gaves 
lui ont apporté le tribut de leurs 
eaux claires et fraîches. C'est sur 
un lac immense de forme allongée 
et dont se succèdent sans cesse 
les perspectives nouvelles que 
nous terminerons ce voyage in- 
comparable, entre les deux rives 
enchantées des Landes et des Bas- 
ses-Pyrénées où le passage, quel- 
que peu insolite, de notre beau 
yacht tout empanaché des couleurs 
vives de son pavois, provoque les 
acclamations chaleureuses des en- 
fants et des pêcheurs. 

En trois heures 50 de naviga- 
tion, nous avons franchi les 
soixante kilomètres qui séparent 
Dax de Bayonne. Tout le monde, 
équipage et passagers, est ravi. La 
descente de l'Adour, nous l'avions 
dit, l'an dernier, à l'occasion de la 
belle excursion organisée par M. 
téugène Milliés-Lacroix, maire de 
Dax, est incontestablement le plus 
Loc so des spectacles que les 

issent offrir à leurs vi- 
siteurs. 1 y a là, pour le Touris- 
me, un domaine encore presque 
inexploré. Espérons que le « Né- 
réa » saura, au cours de l'été qui 
s'approche, organiser de nombreu- 
ses et fréquentes promenades sur 
l'Adour. Les hôtes de nos stations 
balnéaires en seront émerveillés. 


MATHIAS MORHARDT 
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Propos 
d'un landais 


ES fêtes de 
Dax | Quelle 


voudr 


ait taillé 


nt de La riv 
des nombreuses cités et de leurs 
divisions que les légions romaines 
de César purent faire la conquête 
de l'ancienne Gaule. Mais quel 
front uni Dax eut opposé, hier, à 
de nouveaux et imprudents enne- 
mis | S'il en subsistait, embusqués 
derrière quelque tribune, ils ap- 
prendraient, à leurs dépens, que la 
bonne cité dés « Amitiés landai- 
ses » et... de l'union nationale. les 
attend sous l'orme, universel com- 
me le suffrage Les colonnes du 
quartier romain, grâce à Nicépho- 
re Niepce, qui mourut il y a juste 
cent ans — et grâce aussi à Gu- 
temberg, qui fut de la fête — ne 
périront pas | Périssent les colon- 
nes du Temple de la Discorde et 
de la Jalousie. .… 

Et les arènes au soleil ? Ces arè- 
nes de Dax qui sont un pur chef- 
d'œuvre d'audace et de grâce, 
coupe ciselée avec amour par l'ar- 
chitecte de la ville et qui semblait 


offrir aux dieux paiens, nos 
joies 1 
Ce que vos jolis yeux ont 


vu ? C'est l'Amiral Guépratte, 
droit comme le grand mât : cest 
Despiau, notre gloire, qui contem- 
plait les lignes puissantes des tau- 
reaux, &« Ave César | » Et. tout 
là-haut, Coste, Mary Coste et 
Détroyat, Dans le pointillé des cou- 
leurs, les capes chamarrées des 
matadors entourant le comité de 
leur hommage tant mérité. 

Et Brigitte Helm j'ai vu, qui 
détournait les yeux des picadors 
maladroits et sugait le spectacle 
avec sa moue, comme un sorbet. 


+ 
Lire dans les prochains numéros : 
CARLOS DE CABTERA : Roland Ou- 

dot. 

RENE CUZACQ : Un marin de Cap- 
bréton au XVI* slécle, 

MARGEL CALLÉDE : Les Institu- 
tions d'Assistance médicale et yra- 
tuite dans lés Landes. 

EDMOND CAMPAGNAC : 
tuaire Robert Wiérick, 

HENRY LARTIGAU : L'Union spor- 

tive dacquoise. 


Le sta- 


B main, on lé 


Son marteau d'argent n'en e! 
elle pas 
Dommes ? Ou, indulgente à mn. 
l'eut-elle pes 


usé encore contre au 
jeux de latins, ne 

# = ns 
confié, à l'Atrium. à Lucien Das, 
glade pour tailler dans du poit 


: : « lé 
Lphgre sa & Geneviève » à,la gréc- 


réussite € LR éternelle ?.. Gloire à tous |! 
comme on est] l P.E.L 
fier d'être 

LA .,” 
Landais IS L'Exposition des 
in Beaux-Arts 


tations qui s'y préparent auront un 
jat exceptionnel. Les Arènes, on le 
t, ont été reconstruites et agrandies. 
rchitecte, M. Bonnefous, en a fait 
monument admirable. Dix mille 
tateurs pourront s'y installer con- 
rtablement, Aussi seront-ell 
dant six jours des fêtes de la Ma- 
déleine, un centre presque perma- 
t d'attraction, Le dimanche 16 
juillet, dans l'après-midi, grande cour- 
fe espagnole ; le soir concert de la 
musique de la Garde républicaine ; 
le mardi 18, deuxième course ; le 
Mercredi 19, course landaise. Mata- 
dors et sauteurs vont s'en donner à 
éœur joie devant l'immense public des 
frandes solennités tauromachiques 
traditionnelles. 

Mais ce qui donne une physionomie 
particulière aux Fêtes de Mont-de- 
Marsan, c'est que l'Exposition des 
Beaux-Arts, organisée dans les splendi- 
des salons du Cercle des Officiers, fera 
partie intégrante du programme. On 
sera reconnaissant à la municipalité 
montoise d'en avoir pris l'initiative et 
d'avoir, dès maintenant, témoigné de 
sa bonne volonté et de sa sollicitude à 
égard de ia jeune Société des Artis- 
tes landais, dont la première exposi- 
fion à Dax sous le généreux patronage 
de la municipalité dacquoise, a obtenu 
ün si réconfortant accueil. 

Le Commissaire général, M. H. Dé- 
pruneaux , et M. Michel Le Grand, 
le très distingué archiviste des Lan- 
des, assument l'organisation du salon 
de Mont-de-Marsan. On peut être as- 
suré qu'il ne laissera rien à désirer. 
Au surplus, noblesse oblige ! Mont-de- 
Marsan n'a-t-il pas l'honneur de comp- 
tér deux de nos grands sculpteurs con- 
temporains, Charles Despiau, qu'on 
se plaît à considérer comme l'émule et 
18 successeur de Rodin, et Robert Wié- 
rick, qui, on l'a vu, occupe un des 
premiers rangs parmi les artistes fran- 


çais 7 
Charles Despiau, dont on connaît la 
réserve € et la modestie, a 


consenti à envoyer à l'Exposition or- 
gânisée dans sa ville natale, deux de 
sès plus beaux bustes au lieu d'un 
sul : le buste de « La jeune fille lan- 
déiss » qu'on a admiré à Dax au cours 
dés semaines dernières, et un autre 
buste de jeune fille; une Landaine éga- 
lément, qui compte parmi ses chofs- 
d'œuvre les plus accomplis, Ces deux 
bfonzes marquent deux étapes dans 
la vie du grand artiste, ls produiront 
uñe impression profonde sur les nom- 
breux visiteurs qui visndront sdmi. 
rer. lls seront accompagnés de deux 
magnifiques dessins. 

L'Exposition de Mont-de-Marsan 
s'éuvrira le 4 juillet, Elle durera jus- 
au'au 29 juillet, Elle sera l'un des at- 
des Fêt 


Va entrer désormais et où, 
gäce à Ia sollicitude éclairée et géné- 

se de la municipalité montoise, elle 
p'hndrn la place qui lui revient pour 
leiprestige et pour l'honneur du pays 
Infdais, 


‘“ements, 
Jille de Dax, pour votre 
eureuse initiative, » 


au nom de la 


EUGÊNE MILLIÈS-LACROIX 
Sénateur-Maire de Dax 


qe 


Es 
Entre « Cœquose > et « Tellonum réa 

(Liposthey) on passait probablement 

devant l'antique chapelle de r 

Jean (de Castets), où l'on voit des dé 

bris de constructions remontant EUX nee verve TT 


premiers siècles de l'Eglise, et, après 
avoir coupé l'e iter ab Asturicis » au 
cump de Lamothe, on traversait le 
territoire d'Onesse où l'on 
un second « Castrum ». 

La ligne du littoral n'a pas été ai 
gnalée par Antonin, m 
sur tout son parcours 
Elle partait de Bayonne 

passait par Soustons, 
mp portant, comme 
celui de Lévignacq nom de « Tue 
de Lamothe », tr ait l'étang de 
Léon, où elle est encore visible, et re- 
montait jusqu'à Bordeaux par Vielie- 
Saint-Girons, Mixe, Lit, St-Julien, 
Bias, Mimizan et « Testa Boiorum » 
(La Teste), coupant iles étangs de Ca- 
zaux et de Biscarosse, qui n'existaient 
pas alors, Sur tout son parcours, cette 
vole porte encore le nom de < camin 


elle a la 


»pparentes 
Lapurdun 
où se trouve 


n 


rourmiou » 

Ce nom est donné également à un 
chemin qui traverse Gourbera et se 
dirige de l'ouest à l'est entre les métai- 
ries de « Sanson » et de e Chiche » ; 
ce tronçon isolé devait probablement 
appartenir à lembranchement qui, 
d'après M. Dompnier, joignuit Sous 
ton « Mosconum ». Si on le pro- 
longe dans les deux sens, on voit, en 
effet, qu'il va d'un côté sur le « Cos », 
Let c'est un argument de plus en fa- 
veur de l'opinion que nous avons émil- 
se relativement à cette station) ; de 
l'autre côté, vers Herm, la halte du 
désert, le croisement probable de cette 
vole avec celle de < Cœquosa » 

Cet embranchement desservait vrai- 
semblablement Muagescq, bourg très 
important, dont le nom semble avoir 
une origine latine, et pautêtra fre 
vie obli- 


dures nécessités de la 

gent malheureux 

abandonner leurs œuvres les plus 

Elles vont orner les musées 
de Belq 


ces artistes à 


chère 
d'A] 


lan 


_—_— 
tôt, il faudra, pour être ren- 


seigné sur notre art contemporain 
pictural, aller visiter ces musées 
étrangers, qui attireront nombre 
de touristes. Le meilleur de la pro- 
duction française sera là-bas. Et, 
cependant, quelle foraison de 
chefs-d'œuvre durant le XIXe 
siècle et au début du XXe siècle ! 
Car il importe de combattre ce 
préjugé, trop enraciné, que seul le 
passé a été fécond en chefs-d'œu- 
vre de toute nature. 

Grande, très grande Ecole pic- 
turale, l'Ecole française du XIXe 
siècle, est peut-être la plus féconde 
en recherches diverses |! Elle s'est 
couverte d'une gloire artistique 
immortelle. Notamment, une de 
ses plus grandes supériorités a 
été l'éclosion d'admirables analy- 
ses de la nature, de jeux de lu- 
mière aussi bien que de presti- 
gieuses virtuosités ; à son compte 
aussi l'apparition d'éblouissantes 
synthèses décoratives. Dans cet 
ordre d'idées, il convient de com- 
parer certains maîtres contempo- 
rains aux meilleurs maîtres an- 
ciens, M'est avis que le recul con- 
firmera cette assertion, qui peut 


«. collections 
“de: wyyINCe 


paraître hasardée Si leurs techni- 
ques sont différentes, si leurs re- 
cherches sont autres, équivalentes 
sont les maîtrises, égale est le mé- 
rite. Di tout homme est formé par 
le milieu, tout artiste estfde son 
siècle : il est un des reflets”d'une 
époque et non le moindre Aussi 
les connaisseurs attacheront-ils le 
plus grand prix à retrouver dans 
l'une des œuvres de notre époque, 
non seulement l'hommé qui la 
créée, mais l'époque même au 
cours de laquelle il a vécu et peint, 
Il est, du reste, indispensable que 
les générations futures connais- 
sent les artistes actuels de la belle 
Hrance : elles la connaîtront 
mieux, Il est non moins utile que 
les amateurs, le grand public, les 
néophytes d'art suivent, au jour 
le jour, l'éclosion de ces cœuyres 
contemporaines, les étudient, les 
commentent. Ce travail de l'esprit 
éveille, forme l'éducation artisti- 
que et contribue à l'éducation mo 
rale. La musique n'est pas seule à 
adoucir les mœurs. Les autres arts 
peuvent et doivent jouer leur rôle, 
le même rôle. 

Ah l'éertes jeconnais les ol 
inévitables des villes, dc 


ections qui 


tion 


nmune ) serr 


Oul, certes, idée excellente, mais 
insuffisance de locaux, pénurie de 
subsides. — En réalité, rien ne 
résiste à un examen sérieux. Des 
locaux ? Il y a pléthore. Que de 
monuments, que d'habitations dé- 
safectées, dans les villes de pro- 
vince, pourraient abriter ces œu- 
vres qui sont parfois des chefs- 
d'œuvre, et qui, malgré cela, sont 
trop souvent reléguées dans des 
coins d'atelier désertés, 

Des subsides ? Sont-ils d'un or- 
dre de grandeur tel qu'il faille 
ajourner < sine die » semblables 
initiatives ? Nullement., Que d'ar- 
tistes de talent et de grand talent 
ont vécu et vivent encore, plus 
que modestement, du maigre pro- 
duit de leurs œuvres, quand elles 
peuvent, seules, assurer les moyens 
d'existence !.. Cette interminable 
Odyssée est, en réalité, l'histoire 
douloureuse et biographique des 
peintres, à toutes les époques. 
Aussi, que de conservateurs de 
musées, avec un peu de flair mer- 
cantile, pourraient doter ces mé- 
diocres musées de province de ri- 
chesses inestimables, à bon comp- 
te ! Ils n'auraient, du reste, qu'à 
suivre l'exemple des marchands 
de tableaux. 

H. GODBARGE 
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LES LANDES 


Hebdomadaire régional illustré 
Le numéro : 50 centimes 


Abonnement annuel : 


France : 24 fr. — Etranger : 34 fr. 


A partir du numéro de ce jour, 
« Les Landes », reprenant leur forme 
primitive, redeviennent un journal 
hebdomadaire illustré. 

Le prix du numéro est de 50 cen- 
times. 

Nous prions instemment ceux de 
nos lecteurs dont l'abonnement a ex- 
piré le 31 Mai, de vouloir bien nous 
en envoyer d'extrême urgence le re- 
nouvellement (24 fr.), par chèque-pos- 
tal, à l'adresse des Etablissements 
Madim, Bordeaux n° 197.10, 


Nous ferons présenter à ceux qui 
ne s0 seront pas acquittés à la date 
du 15 Juin, une quittance de 26 fr. 50 
montant de cet abonnement, aug- 
menté des frais de recouvrement 
postal, 


L'ŒUVRE DE J.-B. GRATELOUP 


Nous rappelons à nos lecteurs que 
« Les Landes » ont décidé de réunir 
en un volume luxueusement édité par 
les Etablissements Madim, l'œuvre 
complet de l'illustre graveur dacquois 
J.-B, Greteloup. 

Ce splendide ouvrage sera enri- 
chi d'une série d'études dues à des 
érudits et à des critiques autorisés. 

Le tirage est strictement limité, 
Chaque exemplaire sera numéroté et 
signé par l'éditeur, Les exemplaires 
de grand luxe seront imprimés au 
nom du souscripteur. 

Le tirage comprendra : 

200 ex, sur beau papier à 35 fr. l'ex, 

50 ex. sur papier de grand luxe 
avec double tirage des planches à 
100 fr. l'ex. 

On est prié d'envoyer d'urgence 
son bulletin de souscription à M, Ma- 
thias Morhardt, rédacteur en chef 
des « Landes », Chalet Yayi, Avenue 
de l'Océan, à Capbreton (Landes). 

La souscription sera close dans un 


très bref délai. 


Ygos, 25 nivôse an 
À fut, le 12 fruc- 


RE SE = = 
- :MANT OÙ PLANTANT DES ARBRES 


$ E. H. MEYNARD 


dés en 1864 


ÎE (Gironde) 
jaliste de la graine du 


e des Landes 


L, garantie jusqu'à 96/98 % 


AODELE 
gmenses forêts de LA TESTE 
3ENT à renommée universelle 


d'assassinatsAttestations élogieuses par milliers 
: et au milieu des Ministère de l'Agriculture pour les Do- 
iblés Depuis cette épo-s Syndicats Agricoles ; des principaux 
invisible retenaiteboisement ; des associations rural-s ; 
Enfin les Consulss communaux, etc. 
que ln procËdUreBREs FORESTIERS feuillus, -ésineux 
3 MeX-in, même les plus arides, montagneux, 


Chèques Post. 
Bordeaux 30757 


ET UNIQUE 


al, Ceube dit Suaint-Se-je genêt et graine d'ajonc des Landes ; 
«et deux autres indivl-rment des dunes ; Graines fourragères. 


re horrible 


ü détnohement de la 56e demi- 


be furent 
‘eriminel 
, le 6 prairial. Le même jour 


‘avoir contrefait 


de l'enregistrement ét de s'en être 


jury. On se demande sur le compte de 


doit payer les" droits perçus, 


l'éducation picturale 
ne peut-il avoir mé- 
pour acquérir le mor- 
ci > choix ? Une ville ne peut- 
elle, elle aussi, spéculer à coup sûr 
et à peu de frais, en constituant un 
capital artistique et en entretenant 
d'ailleurs, de ses achats, la foi et 
le feu sacré de l'artiste d'avenir 
ou de l'artiste de talent éprouvé 7 
” Car cette ville, entourée de con- 

seils, peut et doit être renseignée. Il 

y a certes, assez d'amateurs éclai- 

rés et d'artistes éclectiques pour 

signaler à son attention les œu- 

vres qu'elle doit recevoir. Ces mo- 

À diques dépenses ne constitueront 
donc pas, comme tant d'autres 
placements à fond perdu. Bien au 
contraire. Cette ville, tout en en- 
courageant les arts, aura été pré- 
voyante ; elle aura accumulé des 
collections que le recul des âges 
estimera, à sa juste valeur, et, sou- 
vent, à de très hauts prix. Et, au- 
jourd'hui plus que jamais, elle n'a 
que l'embarras du choix. Les sa- 
lons annuellement regorgent de 
chefs-d'œuvre sans acheteurs Le< 
expositions particulières foison- 
nent ; s'accumulent toiles et’ ta- 
bleaux de tous talents et de tou- 
tes manières offerts à des prix qui 
vent enrichif ni même nour- 

leurs auteurs. Pourquoi accen- 
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H, GODBARGE 


qui fut employé à cette expé-ANTÉ, SEMÉ : 


iMmERE ELECTRIQUE 


L'accusé poursuit le receveur en ATION 


par i atenle et de la Côte d'Argent 
écroués à la maison 100 hectares 
UTES LES TAILLES ET ESSENCE 
dans ses mo- conifères, résineux, fruitiers ; 

et dans sesitéa d'élite ; Arbustes d'ornement 


in ndioint 45 VÉGÉTAUX 


le courant deONS A FLEURS, 


SES DAHLIAS, 
cumenté, indispensable 


IMITONS:-LES … 


Me greffier du Juge de paix de MontiFORT A DES PRIX INTÉRESSANTS 
‘de-Mursan, accusé 
sur 48 pièces la signature du receveur ONSULTEZ 


an aa var 16 Ü6S BASSeS-PyrénÉES 


qui restent les 46 signatures et quNNE et dans les principaux centres 


D'APPAREILS 


A propu>z 
nos artistes 
dois 


6h exode, le in mit ü 
reste attaché comme un précieux sou- 
venir. C'est au surplus une des plus 
importantes manifestations artistiques 
de Paris. Le ministre, M. A de Monzie, 
en a présidé l'inauguration. On appren- 
dra avec fierté dans les Landes que 
c'est trois de nos principaux artistes 
qui y triomphent. 

ML Thlébault-Sisson, le critique du 
« Temps », déclare que l'apport des 
sculpteurs y est magnifique et il cite 
en tête de tous, les « Têtes de fem- 
mes » de Charles Despiau Il rend 
également hommage aux envois de 
Robert Wiérick. 

Dans « Beaux-Arts », supplément 
hebdomadaire que publie la célèbre et 
vénérable « Gazette des Beaux-Arts », 
le critique de la peinture, M. Philippe 
Diolé, s'exprime ainsi au sujet de Ro- 
land Oudot : 

« Là, (dans ln salle 29) se trouvent 
réunis les espoirs de lu jeune peinture 
M. Roland Oudot est au premier rang 
de cette phalange. Il expose une gran- 
de toile, un groupe de quatre femmes 
peintes dans une matière riche, duc- 
tile, large, aux coloris savants, L'en- 
semble est un.peu « fouillis », mais le 
rapport des tons est extrémement ha- 
bile : jaune clair et jaune sombre, 
ocre clair et ocre sombre, rouge clair 
et rouge sombre disposés en tranches 
parallèles composent une harmonie 
savante, | munque encore à Oudot de 
savoir ordonner une grande composi- 
tion, pour aborder enfin avec succès un 
art plus difficile que celui des petits 
paysages où, d'ailleurs, il excelle, té- 
moins les deux vues champêtres qui 
accompagnent sa grande toile >» 

M. Pierre Courthion plus loin, parle 
de seulpture, Voici ce qu'il dit de 
Charles Despiau : 

« D'abord c’est Despiau, l'homme des 
bustes tendres, le roi des modeleurs, le 
portraitiste familier, le sculpteur des 
nuances et des blondeurs ; artiste de 
grand savoir, nullement académique et 
pourtant un peu court parfois dans sa 
forme, où l'on se prend à regretter des 
accents trop tôt distribués et une cer- 
taine pâte alanguie. » 

Et de Robert Wiérick 1 signale le 
très curieux buste d'homme que l'ar- 
tiate montois a exposé et dont une re- 

on figure dans « Beaux-Arts. » 

M, Claude Marx, d'autre part, 
#iorifie une intéressante illustra- 
tion des + Fleurs du mal » qui est due 
à Charles Despiau. 

« Despiau extélle, dit-il, k préciser, 
d'un trait à la fois nigu et frluble, les 
lieux où l'ombre et le jour s'affrontent, 
le charme d'uñe sulllie, la profondeur 
d'un pii ou l'importance d'un de ces 
polats qui sont vraiment, pour le sta- 
tunire, des points stratégiques com- 
mandant la situation. Parfois le con- 
tour seul suMit à exprimér la vie des 
| plans } parfois l'écrasoment léger du 
crayon ou du fusain, rompu par des 


Pierre et repris par l'uu- 
teur de manfère à #indorporer dans le 
| ivre et à n'harmoniser nvec la texte, 


LANDAISE 


1 siècle des lumières, le français 
nd décidément le pas süfnos 
Miectes d'oc qui connaissent me 
jusque dans nos campägnes, 
Me cordiale mésestime : il 4 
endre Mistral et le mouvement 
de Mistral pour voir nos#spa 
Æ: > remis en honneur, Cette ba 
le du français et des parlers 
cons est pleine d'épisodes sa: 
ireux qui touchent de trés prés 
otre histoire linguistique: Nous 
bns en la matière une œuvre 
gistrale, l'« Histoire de la Län- 
b française », de Ferdinand 
not 
Détachons du tome VII un cus 
x épisode qui intéresse bnos 
's. 


n ce milieu du 18e siècle, qiel: 
s beaux esprits dans nos v 
illages, se piquaient d'emplôÿer 


quement le français ; c'était 
t-être le cas à Capbreton, Tou 
rs est-il que l'évêque de Dax, 
onna aux curé, vicaire et rÉgERt, 
stituteur) capbretonnais de Mu- 
que du gascon dans létrs 
hctions « quoyque dans toussles 
s on ait fait usage de la lan- 
e françoise à l'instar de ce qui 
pratique à Bayonne », Halu- 
hts et jurats (les conseillers fu- 
ipaux du temps} protestèrent..: 
près du Secrétaire d'Etat à la 
arine Rouillé ; celui-ci saisit l'in- 
ndant de la province, d'Etigny: 
ï, à son tour, avisa le subdéle- 
é de Dax, Labèque. 

Celui-ci exposa, le 23 février 
52, les considérations suivantes 4 
Il est vray, Monseigneur; ques 
1. l'Evêque a ordonné aux eurésd 
t vicaires de la campagne et më- 
Me-uyx maîtres d'école d'enseià 
gner Sonñschatéchisme (sic) et de 
prônerlen idiome du pais, attendu 
quedans chaque parroisse ilY à 
peuou Point dihabitans qui enten 
dent le çoïs, et que, dans les] 
lieux des parti 
et. | édu-M 

*p 


méme tems lidiome gasco 
L histoire du 19e siècle lui-même 
ne aémentirait pas ce propos l£ 
« Quand au régent, continde 
Labèque, M. l'évêque n'empéclie 
pas qu'il donne ses leçons en frañ- 
çais, qu'il fasse lire et écrire sès 
écoliers dans quelle langue les 
pères trouveront à propos. Îl n'em- 
pêche pas même qu'il explique en 
particulier son catéchisme en fran 
çais, ainsi qu'il est écrit, aux en- 
fans ». Labèque y allait d'ailleurs 
franchement, comme les adminis: 


LES LANDES maannnananananm2nam2m mm 
Le français 
t le gascon aux prises, 
à Capbreton, en 1752 


trateurs d'autrefois : € Les plain- 
tes contenues dans ce placet n'ont 
a autre solidité qu une sote et pe- 
tite vanité de la part de quelques 
bourgeois de Capbreton, qui pen- 
sent que leur lieu, qui a été autre- 
fois fameux, mérite une distinction 
sur les campagnes des environs. 
Ils croyent que c'est les dégrader 
et mépriser de leur faire précher 
en idiome gascon ». Libre aux 
gens de Capbreton de « faire ap 
prendre à leurs enfants toute sorte 
de langues » ; pareil placet ne mé- 
rite « aucune attention ». 

L'évêque de son côté le jugeait 
« ridicule ». L'instruction reli- 
gieuse n'avait pas pour but d'en- 
seigner une langue ; son but était 
tout autre : « Or, écrivait l'éve- 
que, tous entendent le gascon à 
Capbreton et à peine y a-t-il dou- 
ze personnes qui sachent le fran- 
sais, Encore moins qui se confes- 
sent en français, la totalité pres- 
que des habitans de 40 ou 50 mai- 
sons qui forment aujourd hui cette 
paroisse étant vignerons ou: pé- 
cheurs.. Mes prédécesseurs ont 
même fait imprimer des instruction 
en cette langue (le gascon). Je 
nai trouvé Jignorance la plus 
grossière des plus essentielles vé 
rités de notre sainte religion que 
dans certaines paroisses où l'on 
n'instruisait qu'en français >». Le 
temps donné à l'instruction reli- 
gieuse était court : raison de plus 
pour être compris 

Les gens de Capbreton accu- 
saient l'évêque d'avoir utilisé un 
catéchisme gascon imprimé par 
ses soins, mais du gascon de Cha- 
losse et non de celui du littoral 
parlé de Bayonne à Arcachon 
L'évèque déclarait en réalité 
quon devait expliquer en gascon 
le catéchisme français officiel, 

Tel était le point de vue de l'é- 
véque de Dax. Dans tous nos vil- 
lages, on préchait alors le diman- 
che en gascon ; déjà dans les vil- 
les, la réaction du français sur le 


go » Je 
çais. Au surplus, c'est un simple 
et curieux épisode des rapports du 
français et du gascon que nous 
avons voulu faire revivre ici, Nous 
aimons trop le beau et sonore gas- 
con de notre petit pays et nous le 
parlons trop volontiers pour notre 
part pour ne pas être persuadé 
qu'il ne nuit en rien, au XXe 
siécle, à la pureté de la langue 
trançaise, la grande langue de ci- 
vilsation jusqu'en nos contrées 
RENE CUZACQ 


gens"épris au Iran 
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Les landais 


de Paris 


Pour l'envoi des petits landais dans 
les Landes 


Les parents qui désireraient envoyer 
leurs enfants au Sanatorlum marin de 
Capbreton sont priés de vouloir bién 
en aviser sans retard M, Lamagnère 
secrétaire général. 

Il en est de mûme pour In jeunesse 
qui voudrait 2ller passer les vacances 
dans les Landes, 

Nous rappelons à ce sujet que les 
enfants, jeunes gens et jeunes flles, 
âgés de moins de 21 ans, peuvent 
voyager avec la colonie el bénéficier 
de la réduction de 75 % sunle prix dh 
voyagé qui nous est ncoordée par l& 
Compagnies d'Orléans et du Midi pour 
notre colonie enfantine. 

Le départ de lu colonie pur la gare 
d'Austerlitz est fixé au samedi 29 juil- 
let, à 21 h. 10. 

Elle repartire de Capbreton le 80 
septembre pour rentrer à& Paris Le 
dimanche ler octobre, 

Pour tous renseignements et inscrip- 
tions écrire à M. Lamagnère, 30, boû- 
levard Saint-Michel, Paris (Ve) ou 
s'adresser au siège social, le samedi, 
de 16 à 18 heures 


Lonsessesssssen 


ces nus inscrivent en murge de chh- 
que poème des concertéds. 
C'out pat lu noblesse du rythme, l'équéi- 
libre des proportions, que de pare 
dessins, si peu romantiques, se trob- 
vent, sans l'avoir voulu, répondre aûx 
strophes les plus puisibles des « Fleurs 
du Mal », Voici dopé l'autre aspect de 
Baudelaire : un où « tout n'apt 
qu'ordre et # Desplnu no 
donne uinsl, pour ln première ds 
peut-être, après tant dé sombres 

le re des jo 


de Toulouse! » 
6 Huymond Ik- 


Les landais 
4 Bordeaux 


OU TROUVE-T-ON 


Un ensemble de teintes, de tissus 
pour costumes, pour chemises, le plus 
grand choix de cravates comme l'on 
en voit rarement dans des vitrines ? 


À LA MAISON 
DU GRAND-THEATRE 


2, Place de la Comédie, 
BORDEAUX 

devant laquelle s'arrêtent, en ce mo- 
ment, tous les passants, afin de voir 
les modèles exposés. 

A bon titre d'ailleurs, 
car, tout le monde sait que, pour être 
bien chapeauté, chemisé et habillé, il 
n'y à rien de tel que de se fournir à 
ce magasin, favori depuis longtemps 
du High Life de notre Ville, 

Cette Maison qui s'est imposée de- 
puis longtemps, et dont la réputation 
n'est plus à faire, est dirigée depuis 
de nombreuses années par notre com- 
patriote Cazaux, de Peyrehorade, vice. 
président de l'Association Landaise de 
Bordeaux, 


ÉCLZLAZSLLLSLLELLA 111141112351 
La Société de Borda 


La Société de Borda vient de fuire 
paraître en brochure les diverses étu- 
des qui ont été lues à ln sénnce #0- 
lennelle du + mai dernier, sur ln vie 
et les travaux du célébre savant et 
marin landuis, le chevalier Jenn-Chur- 
le de Borda. 

Cette brochure, fllustrée de 6 hors- 
texte, dont deux cartes inédites, et de 
nombreuses gravures, hern mine en 
vente demain dimariëhe duns le quur- 
ter romain raconstitué à l'oceasion 
des Fôtos de Dax. 


À base d'ARMAGNAC 


Les fêtes de Dax 


LE PORTAIL 
DE LA CATHEDRALE DE DAX 
EST DU XIII° SIECLE 


Une erreur typographique infime et 
déplorable, tout ensemble, s'est glissée 


dans le bel et savant article que notre 
jeune colluboratrice Mile Madeleine 
Ferry a consacré, dans le dernier nu- 


méro des « Landes illustrées >, au 
« Portail de lu Cathédrale de Dax 
Ce portail est, non pas de la fin du 
XIIe siècle, comme nous l'avons im- 
primé muls de la fin du XIIe siècle, 
Nos lecteurs sont instamment priés de 
faire cette correction sur l'exemplæi- 
re des « Landes illustrées » qu'ils ont 
reçu. Ils apaiseront ainsi le légitime 
scrupule de la jeune historienne lan- 
duise dont le manuscrit porte tres 
clairement « XIIIe Siècle » 


PAR LA VOIE DES AIRS 


La e Gazette de Biarritz » nous ap- 
porte de précieux renseignements à 
l'appui des sages conseils que nous 
donnait samedi dernier, notre dévoué 
collaborateur et ami Henri Farbos, 
président de l'Aéro-Club landais. De 
nombreux touristes ont choisi la voie 
des airs pour ir passer sur les 
bords du Golfe de Gascogne, les va- 
cances de la Pentecôte, « Déjà pour 
Pâques, dit-elle, nous avons consta- 
té un certain mouvement ; nous pou- 
vons dire aujourd'hui que ce mouve- 
ment s'accentue au fur et à mesure 
que nous avançons vers ln Grande 
on <. Et ëlle ajoute 

C'est un fait : on vient de plus en 
plus à l'aviation et nous pensons que 
l'aérodrome de Parme est appelé à 
Jouér un grand rôle dans le tourisme 
aérien qui progresse chaque année 
davantage 

« Le bon travail que doit réaliser 
l'Aéro-club busque et les nouveaux 
gements apportés à l'aérodrome 
donc à une époque très favo- 


Il est bon d'en 
tions, Elles nou 


trer ces consta- 
apportent un pré- 
cieux enseignement pour l'aménage- 
ment des aérodromes de Dax, de Cap- 
breton, d'Hossegor et d'ailleurs. 


ECEZAZLAZSSLASALSLELILEISTITET] 


Les produits de 
la forêt landaise 


M. Pierre Maydieu à fait récem- 
ment, À Bordeaux, une conférence sur 
les produits de la forèt landalse Nous 
en oxtrayons ces quelques lignes qui 
sont de pature à intéresser tous nos 


« Je désire mprétémir le pubiic 
sorumeteur des produits fa jué 
l'essence de térébenthine que la Fédé- 
ration des Syndicats de produits rési- 
neux français et de bois de pin des 
Landes 2 créé une marque de garantie 
pour que les consommateurs puissent 
facilement reconnaître les produits fa- 
briqués à l'essence de térébenthine, des 
autres . Cette marque de garantie est 
imprimée directement sur certains em- 
ballages, apposée au moyen de tim- 
bres sur d'autres. Elle est formée d'un 
triangle à l'intérieur duquel se trou- 
vent les trois principales initiales de 
la Fédération des résineux et du bois 
de pin F. R B, et cette marque 
n'est accordée que pour les produits 
soigneusement échantillonnés el ana- 
lysés par les soins de l'Institut du pin 
lui-même, c'est-à-dire qu'elle donne 
ainsi toutes les garanties désirables 
au consommateur. Il ne s'agit pas là 
d'une marque de fabrique mais seule- 
ment d'une murque de garantie fédé- 
raie que peuvent porter tous les pro- 
duits fabriqués à l'essence de térében- 
thine, » 


M. Pierre Muydieu a ajouté : 

« Les qualités que la résine apporte 
dans le savon sont primordiales. Seuls, 
les savons à la résine sont utilisables 
aussi bien en eau douce qu'en eaux 
salées, saumâtres ou calcaires, muls le 
grand avantage qu'ils présentent est 
leur action détersive et leur pouvoir 
décapant. Je me réfère pour cela aux 
recherches et aux travaux dirigés par 
M. le professeur Portmann, sénateur 
de la Gironde, qui a conelu à la recom- 
mandation de l'usage des savons à la 
résine dans les hôpitaux et les clini- 
ques, non pas parce que les savons à 
la résine sont plus antiseptiques que 
les autres, aucun savon n'est antisep- 
tique par lui-même, mais parce que les 
savons à ln résine étant plus déca- 
pants que les autres, Îs entraînent 
davantage les microbes et permettent 
ainsi, aussi bien aux mains qu'au 
linge et aux objets d'être déburrassés 
complètement de leurs souillures, Cels 
est, pour le savon à ]n résine, une ré. 
férence de tout premier ordre qui doit 
lui permettre d'être préféré à tous les 
autres, 

«< En passant, je vais vous donner 
une petite recette excellente pour not- 
toyet les mains lorsqu'elles sont soull: 
lée de cambouis, de peinture, de mn- 
tières grasses, elc… Ayez dans une 
boite de la résine en poudre très fine, 
cette résine peut être légèrement mé- 
langéo uvec de la cendre ou de la soin 
re menue, et lorsque vos mains sont 
bien endultes de mousse savonneuse, 
saupoudrez-les avc oette poudre ré- 
aineuse et frottex, vous obtiendrez de 
très bons résultuts auns vous abimer 
la peau, » 


ABONNEZ-VOUS | 
Vous contribuerez ainsi au dévelop- 


pement industriel, commercial, agri- 
cole et touristique des Landes, 


mm 


Les évènements 
importants et les 
autres 


SAMEDI, — Un scandale 


à Haute- 


Isle, en plein banquet du congrés 


savant 


de la Sourcellerie, un 
soureier découvre de l'eau dans 
son vin 


DIMANCHE. — « Carnet rose » Le 
Prince des Asturies épouse la fllle 
d'un planteur et apprend aussitôt 
le lucratif métier de sa noble fa- 
mille : Ü plante ses parents 


LUNDI. — Le Baromètre européen va 
au beau, Regardant le ciel italien, 
M, Mussolini déclare qu'il n'y voit 
plus de nuages, couleur de chemi- 
ses. Et Hitler chante « Auprès de 
ma brune 2 

MARDI, — Ils en ont un aussi à Mos 
cou et qui chausse des escarpins 
vernis. C'est Monsieur Plorniski 
qu'il s'appelle leur « chef du pro: 

11 est très chic, ma fol 

nus-pieds 

c'est pour 


tocole » 
et il n'a rien d'un v 
Les chaussettes rus 
l'exportation 

MERCREDI. — M. L Wælfling, l'an- 
cien archidue Léopold Ferdinand 
d'Autriche, âgé de 60 ans, a épousé 
Ninea Sawlowski à Berlin. Suivant 
la formule : ils vécurent heureux 
et eurent beaucoup d'enfants. 


JEUDI. — Et maintenant que le pacte 
à quatre est signé, MM. les jour- 
nalistes pourront nous reparler du 
serpent de mer, des bélugas, de 
Cécile Sorel 

VENDREDI. — L'avion de James et 
Anny Mollison capote et se brise 
à Croydon. Les deux récents ma- 
ries sont retirés indemnes au mi- 
lieu des débris de l'appareil. On 
avait déjà purlé de leurs noces 
d'aluminium: 


PTS 


Mon film 
sur un film 


Je suis allée au cinéma samedi. Un 
film étranger naturellement « Je suis 
un évadé » passait sur l'écran. Ce n'est 
pas de lui que je veux vous parler. Ce 
film, je l'ai trouvétrop « américain ». 
de n'ai Nes oMEA SQL, 
PNR EP er 
images pénibles représentantila cruau- 
té des « gardes chiourmes » qui n'é- 
taient, du reste, que des bourreaux, 
Ces images étaient d'un tel réalisme 
que l'on arrivait à douter de leur réa- 
lité. Et puis, dans une heure de déten- 
te où l'esprit veut s'éloigner des cri- 
ses de tristesse de la vie, est-il très 
agréable de voir étalées des visions de 
souffrance atroce ? 

Avant ce film étranger — tout arri- 
ve — on nous donnait un film français * 
# La journée de Bébé ». En le voyant 
si bien portant, si souriant, on était 
heureux de contempler cet enfant de 
la France, Mais pourquoi nous faire 
assister à ces fautes monstrueuses 
contre l'hygiène infantile ? Nous mon- 
trait-on ce qu'il ne faut pas faire 7. 
Alors, on aurait dû le dire ! Tour à 
tour, nous avons vu l'enfant prendre 
avec grand appétit son biberon, et sa 
mère, ou sa nourrice, — ce n'est pas 
une « nurse » instruite qui aurait fait 
cela — le tremper dañs son bain ! 
N'es-ce pas mettre la charrue avant 
les bœufs 7. Puis nous l'avons vu 
dormir, et horreur encore, la mère ou 
la nourrice lui glisser dans la bouche 
une sucette ! Les (leçons de tous les 
médecins, du Professeur Pinard sur les 
dangers de la sucette se sont-elles donc 
envolées en fumée ? Et un moment 
après, des mains plus où moins asep- 
tiques, gantées ou dégantées, sont ve- 
nues caresser le visage de notre pou. 
pon, lui apportant une série de mi- 
crobes variés. Hygiène ! que de cri. 
mes on commet contre toi | 

Pendant ce temps, des films alle. 
mands nous montrent les efforts di 
dirigeants pour améliorer lavrace en 
éduquant le peuple, Sur le bavoir du 
plus pauvre enfant d'ouvriers on peut 
lire brodée par ordre et vendie en 
grande série, dans tous les magasins, 
cette 1 & Lioben Sie mich dann 
küssen Sie mich nicht, » « Si vous 
m'aimez, ne m'embrassez pas », Et 
ce simple détail prouve la minutie que 
nos voisins apportent dans le plan 
mürement réfléchi et obstiné du renoue. 
vellement de leur race, 

MONIMANNA 


NE EN ES SN NN STE 
GRACE A LEURS 2,000 ABONNES, 


GRACE À L'EMINENTE COLLA. 
BORATION DES ECRIVAINS, DES 
ARTISTES ET DES SAVANTS LAN: 
ETARe PLUS HAUTEMENT QUA: 


GRACE À UNE PRESENTATION 
TYPOGRAPHIQUE D'UN GOUT 
IRREPROCHABLE, 


GRACE, ENFIN, A LEURS RELA. 
TIONS PERMANENTES AVEC LES 
LANDAIS ET LES AMIS DES LAN: 
DES DISSEMINES EN FRANCE, A 
L'ETRANGER ET AUX COLONIES, 


LES LANDES 


OFFRENT AUX INDUSTRIELS 
ET AUX COMMERÇANTS, LE 
MEILLEUR, LE PLUS INTELLI- 
GENT ET LE PLUS EFFICACE DES 
MOYENS DE PROPAGANDE ET DE 
PUBLICITÉ, 


Sa, 


LV 7 


RUBRIQUE 
IMMOBILIÈRE 


Nous avons à vendre : 


passnnanammmmmmamnmum LES DES 


URS NATURE 
0 Mariage Ang 


Gbronnes Mortuaires - Gerbes 


chronique 


MAISON 


Be Sali-C'arnat. 
MONT DE MARSAN 


Le plus grand choix 


5 mrilleurs prix 


Unic - Rosongart 


Stock DUNLOP 


B’routs de Bayonne. T4 


D SF. 
#1, dem 
ments à un spécinliste 


Ondium, 


Hervor, 


Philips, 


Ovwin, 


64 bu, Aus Gombstre 


MONIT-DE MARSAN 


pour 


Chirurgien-Dentiste 


près midi 
D i7h, 


Géléphone 182 


DANCING 


deux grands film 


avec 
ANDRE LUGUET 


ELA 
BRIGITTE HELM 


DAX 


Le Film éternel 
sonore et parlant 


svec 


HAMOH NOVARRO 


Us genres A Ann dar 


GALLY 


Tél. 4.5 


SPÉCIALANÈE HOUM AU T FUMÉE ANEIA 


ERNST SUN 


À UTOS- GARAGE 


le - Bociot - Delahayo 


IER DE REPARATIONS 


Boires - Pièces détachées 


Maurice Defñez 


MONT-DE-MARSAN 


man nannnsnhinnmnmns à 


hunnaanaamansaaasasmamams 


Avont de faite l'acquisilion d'un Poste 
de 1. des renseigne 


lruuver des Posles sur secteur 


Radiola, 
Lumophone 


Matériel SIMPLEX 


Tél. 123 


Laous rmndons partout, sans frais, 
démonstrations 


E. BENOIST 


HOSSEGOR 
Villa Larmetivie 


mhanhaahaama mat a mm 


fés vos commandes chez 


Rue de Ae(z prol 


Actualités 


et Dimanche 


RoyalPalace 
MT-DE-MARSAN 


Un programme formidable 


Monsieur Le Fox 


Le Danube bleu 


FÉMINA- CINÉ 


LE FORMIDABLE succes 


Ben-Hur 


édééséhhééptét 


’l 
{ 


ananas 


ae EEE 


AIRE-SUR:L'ADOUR 


Les Fêtes, — Los Fêtes d'Aire-sur 
l'Adour ont donné à notre Société mu 
sicuio l'occasion de sa faire entendre 
et npplaudir sur la pluee du Coramer 
ce. Hile u interprété notamment « Le 
falut, joyau de l'Aturie » dont les pu 
roles sont de M, D. Vignau, directeur 
d'école et ln munique de M Dourthe 
dipactaur de In Société Ce morceau 
très blan exécuté 5 êté 
ment soclumé 


chaleureuse 


FRIGECO - REFRIGERATEUR 
PROPRIA, 3, rue du 49° Bayonne 
—_— —————— ——— 


BOURRIOT.BERGONCE 


Légion d'honneur. — M, Jean 
bès, ävoent ct maire de Bourriot-Ber 
monce Viant d'être nommé chevalier de 
lu Légion d'honun 

Chef de bataillon de r il n été 
bien quatre fois belie 
conduite pendant ls guerre ruçoll donc 
une distinction bien méritée 

Son frère, M. Germain Sourbé de 
Gabarret, Dgure également duns le ta 
du concours de fin de pour 


#our 


ir 
Lrve 


cité ; su 


nu 


allier de là Légion d'honneur, com 
me lieutenant de réserve. Doux fol 
cité et égulement blessé 
BROCAB-LES-FORGES 
Los Fêtes, — Une hbolle veurse lun 


dise, à le concours du magnifique 
troupeau du ganadero Lutte, d'Eauzs 
et de son excellente euadrilla 
dompée aux arènes du Bou 
diroenche 2 jufliot 

Le soir, sur lea bords et mur | 
des Vieilles-Forjes, aura lieu uns 
lante fôta de nuit, sur le modéle 
« verbenus », ou fêtes de Castille 
la journée du 3 juillet 
épreuves de trot nur 
connu tant de #ueci 
de bicyclettes 

Dans cette même journée du lundi 


ein 


queton 


brii 
des 
Dur 
on verrn les 


route, qui ont 
, € des courses 


3 juillet, aura lieu une belle rnanifes 
tation de age ovin ot Ju Synui 
cat d'Albret 
CAPBRETON 
Conseil municipal — 1vons 
rendu compte, samedi de lu 


décision prise par le Conseil r 
sur ln demande de 
du Lac d'Hossegor La 


la Société de 


Les propriétaire intéressés ont 
tée rectifiention du tracé do cette 
one proposé de lu muintenir dans son 
tracé aëtual, mais en l'élargimennt et 
en rectifisnt leu virages. 

L'ingénieur en chef des ponts et 
chuusuées parait nasez dispout à nc 
cepter cette proposition à laquelle 
l'assemblée donne un avis favornble. 

Corse on le sait Hossegor avait de- 

mnndé que don nom fut njouté à celui 
de ln gure de Labenne La commune 
de Capbreton # formulé la même de- 
mande. 
La Compagnie du Midi parait dis- 
posbe à donner suite k oette double 
dmnande, sous réserve que los deux 
communes paleront lot frais de ce 
changement dé dénomination, pur sui- 
te des modificutions à apporter soit 
aux panneaux de lu gré, soit aux in 
dicateurs uu à Loute autre pièce wdmi- 
nintrative, 

Le Conseil décide que #i une entente 
be peut Intervenir «ur ce point, il de- 
miandera que, du moins, on place en 
gare de Läbenne des panneaux men- 
tionnant le nom de Capbreton. 

D'importantes améliorations ont été 
réalisées, nvenus de l'Océan, par 
l'installation de canulisntions denti 
nées à recevoir les euux do rulsarile- 
ment, 

Ces travaux ne conntitunient que ln 
premiére tranche d'un projet qui cuns- 
prenait en outre j'instulintion de cans- 
Lisations semblables sur lu route de la 
Plage 

La Commission des travaux, uppe- 
lée à ne prononcer, après avoir exa- 
mine lu situation #ur catte dernière 
vole, estime qu'U y a lieu de passer 
immédiatement à l'exécution 

Mais les crédita affectés à ln réu- 
limution de ce projet ayant été annu- 
liés pur auile de non emploi, le Con- 
sell doit en voter da nouveñux qui 
s'étèvant À 12.000 fr. 

M, Palay, concessionnaire de l'éta- 
biissement de bains froids, demande 


Mme Parent-Cernéa 
Chirurgien-Dentiste 
de la Faculté de Médecine de 


Poris - Diplômée do l'Ecole 
Dentaire de Poris 


Les Cèdres - CAPBRETON 
Tél, 107 


d'inntaliér sur la plage 
pour les enfants, Un 
iccordé sous la 
ation n'apportes 


l'autorisation 
des ux divers 
avis favorable lui eut 
réserve que ces insta 


ront aucune gêne aux partioulire. Il 
“st, en outre, décidé qu'une délimitas 
tion de la plage sera faite 


Les marins capbretonnais et In dé» 
couverte de l'Amérique, — L'abbé JD 


Gobarra publie duns le « Bulletin pis 
roismmin) les intéremmnts rormelgnes 
ments qui suivent 


et prédécemeur, M. 1e 
penssit que les 
découvert | 


« Mon oncle 
Gubarru, 
Capbretonnuis avaient 


Chanoine 


métrique avant, bien avant Christophe 
Colomb. 11 l'affinmait, à} l'écrivait, Ca 
la nous parait chose digne d'étonne 
ment et d'admiration, Comment ne 


sommesnous point vantés 
suite des siècles ? Enfin, tout 
Amérique étant tout en 


peut-être ÿ s0mimé#noux 


nous en 
dans la 
cat posaible, 


Ince de nous 


allés nvant le autres rien nt nos 
n empêchalt 

« Je vals vous donner, sans y rlen 
changer, l'argumentation du vénéré 


l'amour de son 
son influence 


t-être 


hanoine 


où pe 
ur MinrqUué 


Je lui luiase la par 


Dans un v 
Rouen sw» 1071, nou 
mation suivante qui 


x livre imprimé & 
trouvons l'infor 
pout donner k 
penser 

profits et facilités que 
Cupberton, près de 
Busques de Guyenrs 


« Len grand 
es babitunt de 
Bayonne, et 


ont trouvé à la pescherie den baleines, 
ont servi de leurre et d'amorce à le# 

ndre hazardeux à ce point que d'en 
fuire la quente sur l'Océan par los latis 
tudes du monde. À cet effet, ils ont 
cy-devant équipé des navires pour 


chercher 
monstren 


ropairé ordinaire de cew 
De surte que, suivant cette 
ont découvert, cent ans 
navigateurs dé Christophe 
Colomb, le yrund et le petit banc den 
morues, les te Terre-Neufve, de 
Cupberton et Bacaleos, ob c'est que le 
mers sont abondantes ot folsonnent an 
baleine 


route, ile 
uvant jeu 


D'après ce ouriaux pusaage, { est 
chair que depuis longtemps déjh, nom 
“ulement dans l'ancienne Guyenne” 
chez les Basques et + 


ai Cünäda, et0,, Jen ma 
valent devancé 


de 
Uilustre Christophe Colomb 


4 Le grand marin Génoin n'étuit pan 
né enoore, et nou marins landais ot 
basques péchalent depuis des miècien 
În morue el ln balèine dans le golfe de 
Gascogne et sur les Côtes de l'Atian- 
tique, 


phreto 


« Expulnées, pour ainsi dire, de non 
rivages pur des alluques incassuntes, 
baleines et morues s'en iront plus loin, 
toujours plus loin, et nos hurdis pé 
cheurs las poursuivront plus loin au 
si, jusque dan#les mers, où déjà, anna 
doute, alles abondent, et où, comme 
dans un asile aûr, clles devaient en- 
core se raultiplier, 


« Lis né vont pas, eux, à la décou 
verte d'un nouveau monde : ce sont 
de simples mariniers ; In vont où lun 
attire le poluson, sans autre souci que 
de faire de bonnen priseu 


« Le poisson recherché semble s'être 
réfugié dans uns lle inconnue, main 
infiniment favorable, dira plus tard un 
Vieux dooumisnt du Minintère den Co- 
lonies (1) « pour ln penche de lu mo 
rue, celle dés Cnches marines, de )a 
baleine... » 


+ Ils y nbondant, et cette 
lu ne sauvent pas Je nom, la l'uppellent 
de celui qui leur est cher, et qui res 
term malgré des changements plu 
siaurs fôle imposés : l'Ile de Capbre 
ton, » 
neuve 6, 


terre dont 


Emouvanta trouvaille en mer, — Un 
pêcheur de notre port, M. Jeun-Bup 
tinis Balise, a trouvé an mar, k deux 
milieu au large de Capbreton, une bou- 
taille soigneusement enchatée qui con- 
tenait un document an anglais dont 
volet ln traduction ! 

« Cette bouteille hydrographique n 
été jeté à ln mer le 19 noût 1921 Elle 
contient les nome des soldats, marins, 
fusilliars marins et gardescôtes qui 
ont été perdus où ont disparu en mer 

« La personne qui lu trouvera ren- 
drait service au département de lu 
guerre en avisant ce service de la date 
et du Meu où In bouteille a été trouvée 

« Vouillez adresser toute commu- 
nication au quartier-maltre général de 
l'armée Washington D, © 


« Signé : 


FH. HOPE 
« colonel O, M. Corps, 


(1) Arch, Miniétäre des Colontes 
Fonds Amérique du Nord, CO. D, terre- 


rititéttétitiiiiiiiiiiionitiointtdtetts té tt 


ENTREPRISE 


Tous trovaux de créétion - En- 
fretion - Décoration de parus 
et jordins, places de joux 


Etudes-Projets 


RER 


DE JARDINS 


Blablissernent d'Horticutture O, COURBRON 


ROSSIAUD, 


Lahiaty = 11 HHüet du Lac 
A HOSSEGOR 


Établissement d'Horticulture ot 


pépinières à ANGRESSE (3 L.) 


Végétaux d'ornument, vivaces 
et unnuels - Fleurs 


SUCr 


A D de 2 de ee de sd ed 


| et de construction 


Chambres froides pour bouchers 
Alimentation — Restaurants 


PROPRIA, 3, rue du 49° Bayonne 


 — —— —— 
CASTETS-DES-LANDES 


Son histoire (nuite) 

Nous nou 11e rendu au Co 
nous répétons à win lé mot et nou 
ivons Été frappé de ce que nous 
ions vu. Ce hameau est compont de 
cinq à six maisons bâties autour d'un 
bosquet dont la pelouse est pour ainui 
üre ondulée par Jo vubstruction 
ju'ellé cuche, Au milieu, on remarque 
ühe forte pression de terrain, tré 
réfullère, formant comme un cirque 
dPütona de 40 à 50 centimètres, et dont 
léeentre est occupé pur un puits, com 
Blé depuis longtemps, qu'il serait bleu 
inférensunt de crauser à nouvenu 

Aumal, pour nous, l'aspect des lieux, 
léWolisinage du « Lucu ln découve 


Leu Lrésor, les indications de la carte 


étde l'itinéraire, et mme les reste 
mMütilés du nom lui-même, tout semble 
de Füunir pour prouver que le « Co 
H'enl pus autre chon l'antique 
« Mosconum 

Dé Laluque à Sogom, l'e iter mb 
Aatüta » devait pusu proximité de 
la fosse Gomtmud, dont nous parleror 
pile lard ; elle ent située sur les an 
clenn communaux de « Taller » et 


oi en ruines d'un hôpital bti 


téalé-probablement aux nbords de lu 
de qui devuit exister encore à cette 
cpoque. 

Ségous, semble devoir se placer au 
Vignuo, où Lévignacq, village qui « 


pris le nom du ruiaseau qui Je tra 
verse, et où on rencontre deux sources 
très abondantes et très connues dun 
le pays, celle des « oiseaux » et celle 
due Cupoos » Cette nation était 
prébablement établie au lieu appelé 
Pégtos, où on voit une chaussée qui 
pote le non de « Camin roumiou 
‘ehémin romain) 
Elle eut aituée entre le Tuc de Lu 
mdthe, camp pla comme nous Île 
velrons, à l'intersection des deux voies 
ete « Vicus > d'Uza où M. Dompnier 
s dônataté l'existence d'un « Cantrum » 
antiques. Le Pré 
Borda, Mdu 
tom 


fru 


ent 40 | té de 


Boucher \ duaai découvert un 


wrruit bien, comme Ce montuim 
re: “on nom de « Lan : » ou de 

Crus », 1e Dieu inconnu des Gaulole. 
Entre Lévignncq ot Loma (Purentis- 

Born) lu vole passait par Mézos 

milieu) à égale distance entre lu 
Vols du littoral et celle de « Tello 
flum », et pur Pontenx, renommé de 
ut temps pour son pélerinage à la 
€ wource de St-Jean 

La seconde route « nb Aquis ad 
Éurdigaiam » obliquait sensiblement 
Yors le sud à la sortio de ln ville 
Près avoir passé à côté de l'église de 
Baint-PauliësDux, elle traversait le 
Füiuseau de ln « Horrère » sur le pont 
de « Muhournt », à côté duquel se trou 
fe une borne, 
1üime, (2000 mètres) 
lous ; elle montait 
€ Mangat » en pansant par ln msison 
€ Latine » et dans le inage de 
forges d'a Abbesse » ; puis, tr 
186 désert on suivant les points les piu 
levés, elle oroimait à Herm une vol 
de moins d'importance dont nous per 
lérons bientôt, rrivait à Sosoounne 
+ Cowquonn », au centre du quartier 
qui se trouve entre je bourg de Cas 
têts et celui de St-Michoi-Escalus 

Cette dernière commune wappelnit 
trofois Baint-Michel-de-Jou-Arare 
<Jovis-Ara », plus tard ln contraction 
o8 fit Gloure ou Gieure, nom encore 
pôrté par une honorable famille trèn 
cünnue. 

Æn 1780, un nurchéociogue cité par 
Thore, M. Luce Dupuy,de Léon « nvalt 
découvert dans cette localité un cer- 
in nombre d'urnos cinéraires, de va- 
ses et de lncrymatoires, des tronçons 
d'armes et des monnaies dont los lé- 
sendes étulent rongées par l'oxyde, » 


située k une lioue guur 


s la maison Des 
ers le plateau de 


aversunt 


Entre « Cowquosa » el « Tellonun 
(Liposthey) on passait 
fantique ch 
Castetn) 


devant pelle de Saint 


Jean (de 
brin de 
premiers 
avoir coupé l'a iter 
Lamothe, on 
d'Onesse où 


constructions remontant 
niècien de l'E 


ab À 


glise, et, 
turic 
traver 
l'on rencontre 


camp de 
territoire 
in second « Castrum » 
du littoral 
mais el 


n'a pas été #1 
n Luis 
bien 


La ligne 


gnalée p 


Antonin, 


sur tout son parcours des tracé 
pparentes, Elle partait de Bayonne 
Lapur passait par Soustons 
ü trou n camp portant, COMME 
celui de Lévignacq, le nom de € Tuc 
de Lamothe », traversuit l'étang de 
Léon, où elle est encore visible, et re 
montait jun Bordenux par Vielle 
sint-Hirons Mixe, Lit St-Julien, 
Bius, Mimizan et « Teuta Eoiorum 
La Teste), coupant les étangs de Ca 
aux et de Biscaronse, qui n'existaient 
pus alors, Sur tx on parcours, cette 
ole porte encore le nom de « camin 
roumiou 
L: nom ent donné également an 
che qui traver Gourbern et se 
dirige de l'ouest à l'est entre les métai 
de anson » et de « Chiche 
0 tronçon isolé devait probablement 
appartenir embranchement qui, 
d'après M, Dompnier, joign Bou 
tor Mosconum », Si on le pro 
nge dans les deux sens, on voit, en 
effet, qu'il d'un côté sur le « Com », 
(et c'est un urgument de plus en fa 
eur de l'opinion que nous avons émi 
e ralative tte nta ) ; de 
sutre üLe ver Herm halte du 
désert, le croisement probable de cette 
avec calle de « Cquosa 
t embranchement de ervait vrai 
semblablement agescq, bourg très 
important, d nom semble avoir 
une origine latine, et peut-être s'éten 
duit-l jusqu'au Boucau, où l'on 
voit la fo ns les pignadus de 
« Lône an el gallo-romain, un 
ump et un « cami min 


Il est facile 


yeux sur la 


anciennes voie que nous le sou 
mettons, offre tuge immense de 
desservir toutes } lités de q 
que importance « enc L 
ent M 


qui consiste À ET un chemin de 
fer, où une grande route, le long de 
la côte pourront invoquer en leur fn- 


veur J'example dis Rormsins, qui 
avaient, eux ausxl, un chemin sur jes 
bord de l'océan, quoiqu'il eussent 
déjh deux voies paralléles au lieu 
J'une et ces doux dernières voiles 
produlsaient, pur leurs croisements et 
leur embranchement de Soustons, le 
même effet que voies travernalas 
dont on a réalisé ls construction 
Enfin un dernier amant. Si noix 


trouvons le long proximité de 
divers chemins, tels que nous venons 
dé les classer, des camp» retranchés, 
les source 1bondante dédiées autre 
fois à « Grand dieux » et aujour- 
d'hui à de «+ Saint des ruines ou 
des « camins roumious », on € 
cherait inutilement dans le 
terrains formant les intervalles, où, 
du moins, on n'a rien trouvé jusqu'à 
l'heure 

(Ain) Louis Dufourcet 

DAX 
Les fêtes, — Le cortège historique 


qui devnit avoir Ueu lundi dernier, et 
qui a été renvoyé pour cause pluie, 
défilera demain dimanche, avec toute 
l'ampleur prévue. 

11 sortira des Arènes à 17 heures 
précises et, aprés avoir parcouru len 
boulevards de la ville : Cours Albert 
ler, Galliéni, Muréchal-Woch, Verdun 
et rue du Toro, il netrera vers 13 
heures par la porte Julia 

Le noir, à 21 heures, grande 
se populaire 


kermes- 


{Lire Ia suite en 4me page) 


L'ŒUVRE DES Je 


-B. GRATELOUP 


Bulletin de Souscription 


Le soussigné 
souscrire un oxempleire 


( 
qur (} ( blanches 


de l'Œuvre de J.-B 
Modim, 


Signature 
ét dress 


bosu papier 


{1} Hiffer 1 hontion jnutitinée 
LE — 


Papier de grand luxe ovec double 


Grateloup 


à 35 fr 
tirage dos 


à 100 fr 


que préporent les Établissements 


Délacher le Présent bulléuin de souseription et l'envoyer signé à M, Mn- 
Ubu Morhurütrédnateur en chef du journal « Len Landes », chalet Yayi, 
Avenue de l'Ovéan, à Cuphreton (Lande), 


 — — 


Propriétés d'Agrément 


À 12 KMS DE DAX, petite vil 


la six pièces, neuve, jardin, dépen 
inces, On vendrait à n'importe 
quel prix pour raisons de famille 
À SAINT-PAUL-LES-DAX, 


belle villa neuve 8 pièces, g 
dépendances et petite mais 
locataires, puits et source, 
de 200 m2, libre dans le 
mois, I raisonnabls 

A KMS DE DAX, dan 
chef-lieu de canton, belle habita- 


trés confortable 
Prix inté 


tion état de 
8 pièces, Jardin, garage 
ressant 


neuf, 


À HOSSEGOR (Landes) plu 
sieurs belles villas avec jardin, ga 
rage, Prix raisonnables 

À SAINT-PAUL-LES-DAX 
par lots, terrains à bâtir, en bor 
dure de route, (rous fournisseurs ) 
toutes contenances dep ÿ Fr 
le mètre carré 

À SAINT - GEOURS - DE 


MAREMNE (Landes) 
de route et 
Plusieurs beaux lots de 
bâtir. Depuis 5 fr. 1 


s de rapport 


proximité di 
terrain à 


mêtre Carré 


Immeubl 


A ANGRESSE (Landes) 4 
d'HOSSEGOR, Do 
maine composé de six métairies et 
contenance de 85 hectare 
eul tenant 


km beau 


d'une 
dun SAtime 


terres en 


environ, 


ments et parfait état, 


pins d'avenir, Rapport très intéres 


ant. Magnifique cheptel vif, Re 
devances importantes 
Cette propriété est à vendre en 


bloc ou lots. Elle 


ses acquéreurs € 


par constitue 


ituels un 


pour 
placement rémunérateur et de tout 
repos, Affaire à saisir de suits 

À DAX, Bel immeuble en par 
fait état, bien placé sur boulevard 
Au Rez-de-Chaussée (sur cave) 
salon, petit salon, salle 
souillarde, cour 


à manger 
cuisine, W.Cc, 

Au ler Etage : une grande cham- 
bre sur le devant et deux 


( 


j petites sur la cour At 


autre 


à D superbe Immeuble en- 
tiérement neuf situé en plein cen- 
tre et composé de : Rez-de-Chaus- 
sée : salon, salle à manger cuisine, 
affice, W.-C. er Etuge : salon, 
salle à manger ; chambre avec sal- 
le de bains, cuisine, W.-C, 2me 
Etage : 5 pièces (même disposi- 
tion que le ler Etage). 3me Eta- 
ge : 5 chambre de bonnes et deux 
petits greniers, Vastes caves avec 
puits, lavoir, etc... Eau, gaz, 
tricité, chauffage central. Facilités 
de location par étage. Libre 
la vente, Prix intéressant 

À SAINT-PAUL-LES-DAX, 
immeuble de rapport, bien placé, 
avec vaste décharge et 
dances. Pourruit se louer 
commerce 

A SAINT - VINCENT - DE 
TYROSSE, bel immeuble de rap- 


port en bon état, situé en plein 


élec 


à la 


dépen 
pour 


bourg, libre en Mars 1934, loyer 
intéressant, Prix raisonnable, fa- 
cilités 


DANS REGIONS DIVERSES 
DES LANDES, plusieurs métai 
ries de rapport, toutes contenances 
et tous prix, Nous consulter 

À MONT-DE-MARSA 
meuble de rapport situé 
ruc commerçante et 


Im- 
dans 


comportant 
magasin et 7 pièces, loyer intéres 
sant pour le prix de vente qui se 


rait trés réduit 


Pour tous renseignements et 


pour traiter écrire où s'adresser 
À. DE CAUPENNE, 17, Rue 
Chanzy, DAX, Téléphone 408 


IMMEUBLES 
PROPRIÉTÉS 


NÉGOCIATIONS - EXPERTISES 


À. DE CAUPENNE 
17, rue Chanzy Tél, 4.08 DAX 


He 
Chaux Agricole 
DÉ DUMES 


PAR SAINT-SEVER (LANDES) 
USINE DE LAPEYRERE 


* 


INSTALLATION 


TOUS LES 


SES ROSIERS, 


300%. EN SEMANT OÙ PLANTANT DES ARBRES 


EMENTS E. H. MEYNARD 


Fondés en 1884 


LA TESTE (Gironde) 
Producteur spécialiste de la graine du 


in Maritime des Landes 
SECHEE AU SOLEIL, garantie jusqu'à 06/04 % 


MODELE ET 
t Semence issue des immenses forêts de LA TESTE 
ét de la COTE D'ARGENT à renommée universelle 


Grand diplôme d'Honneur, Attestations élogieuses par milliers 
FOURNISSEUR DE L'ETAT au Ministère de l'Agriculture pour les Do- 
| maines privés ; Fournisseur des Syndicats Agricoles ; des principaux 

domaines particuliers pour le reboisement ; des associations rural°s ; 
" des Domaines communaux, etc. 

TOUTES LES GRAINES D'ARBRES FORESTIERS feuillus, -ésineux 
et conifères, pour chaque terrain, même les plus arides, montagneux, 
frolds où mnrécageux ; graine de genêt et graine d'ajonc des Landes ; 
du gourbet pour éviter le glissement des dunes ; Graines fourragères 


Grandes Pépinières Tourangelles et de la Côte d'Argent 
Plus de 100 hectares 


TOUS LES PLANTS DE TOUTES LES TAILLES ET ESSENCE 
par millions : Feulllus, conifères, résineux, fruitiers ; 
LEGUMES-FRUITS, variétés d'élite ; Arbustes d'ornement 


8ES OIGNONS A FLEURS, 
SES FRAISIERS 


Demander le Catalogue général très dosumenté, indispensable 
EXPORTATION 


NOS ANCÊTRES ONT PLANTÉ, SEMÉ : 


Chèques Post 
Bordeaux 40757 


UNIQUE 


VÉGÉTAUX 


SES DAHLIAS, 


IMITONS:-LES 


LA ŒCUISINIERE ELECTRIQUE 


VOUS DONNERA TOUT CONFORT 


A DES PRIX INTERESSANTS 


CONSULTEZ 


L'Hydro-Electrique des Basses-Pyrénées 


Allées Marines - BAYONNE et dans les principaux centres 


NRENITE ET 


LESSIVE 


INCOMPARABLE 


POU LA CONSTRU 
TION OU L'ENTRETIEN 
DE VOTRE VILLA 
CONSULTEZ : 
G. LASCURAIN 
CAPBRETON {LANDES) 


DEVIS SUR DEMANDE 
SANS ENGAGEMENT 


Le he 


ASSURANCES 
C'" La France 


[Vie-Incendie) 


Winterfhur 
(Accidents) 


Agent général : 
À. LAMAISON - DAX :- T, 43 


Rhumatisanis ! 


Pour calmer vos douleurs, 
prenez du 


« DAXÉTYL » 
Prix de la Bolie 11 fr, 
Dépôts : 


Pharmaci ÇGAZAUMAYOU 
à Dax 


Pharmacie LEMOLON 
à Bayonne 


Eugénie les-Bains 


(LANDIS) 


MALADIES DE L'ESTOMAC 

FOIES COLONIAUX 
PNTESTINS 
VOIES  URINAIRES 


GRAND HOTEL 
27 à 35 fr, par jour (vin comp.) 


EST GLLUI QUE FREFÉRENT LES GOUAMETS 
OMZE GRANDS PRIX 


LOCATION 


Usine à FLOIRAC (Gironde) 


D'APPAREILS 


LANDAISE 


« LE REVE DE LA MENAGERE » 
Garoeniie à la résine 


AU MEILLEUR PRIX 


Maison de tout premier ordre 


pour Cure Sylvio-Marine 
et Convalescence 


i 
{Landes} 
i s 


Qrhhtteheretesttettettt tt 


ie CESR 
Maison fondée en 1880 À 
Léon DESPONS © 
Anfiquaire 
Ebéniste d'art diplémé 


8, rue de l'Ouest - BAYONNE 
(Derrière la Cathédrale) 


Î 

? 

+ 

sr 

: PAT x < 

à LA\BENNE-OCEAN 


Ronnannnnnanansananansss 


Mlle Jeannine Saxod 


Prolesseur de piano et de diction 


Villa Graziella 
Av. de la Plage 
CAPBRETON 


LA SANDALE 


REGINA 
Y 


ORGUEIL DES LANDAIS 


8 cyl, - 130 km-heure 


4 cyl. - 15 km-heure 
et l'incomparable petite voiture de grand luxe 


LES LANDES 


roniqus D ionale 


{Suñe) 


DOAZIT 


Nécrologie, — Nous apprenons 4Véé 
Un vif regret la mort à l'âge de 25 
#ns du jeune Joseph Sourigues, qui & 
suceumbé aux suites d'un aocident 

Les obsèques de M. Joseph Sourt 
Œues out revêtu un curactère impo 
sant 


a 
A LOUER MEUBLE sr 


tèment 
comprenant 5 chambres, cuisine, hall- 
salle à manger, salon, salle de bin, 
garage, eau courante. Prix modéré 
S'adresser ' L. D. G, Ondres (Landes) 


GRENADE:SUR-ADOUR 


Nécrologie, — Encore une victime de 
la guerre, M Marcel Sage, à peine 
igé de 88 ans, vient de suct omber Aux 
infrmités qu'i avait contraotéel I 
ititse une veuve et trois orphelins 
dont l'ainé à 13 ans 


nn 
CUISINE ELECTRIQUE 


PROPRIA, 3, rue du 49° Bayonne 


HASTINGUES 


Son histoire (suitn) 


Limpôt du sang étuil bien molns 
lourd que de nos jours. La commun 
“e fournissaient qu'un seul solüu! 
pour les milices royulos et, pour je de 
signer on procédait d'une fugon dont 
l'originalité ot la simplicité méritent 
d'être signulée. Tous lon jeunes gens 
de toute condition, en Âge de porte 
les urmes, étalent réunis, en un Jour 
indiqué, à Hustingues même, où un 
ancien officier de résidunt 
dans la contrée, assisté des jurats et 
d'un hong de l'art, commençait pa 


guerre, 


jéur faire sübir J'examen physique 
après quoi les noms de ogÿx qui 
étaient propres au service étalént 


seuls mis dans une urne et le conserit 
dont le nom sortait le premier était 
incorporé bientôt nprès dans un corp 
de l'armée royale 

La communauté avait, on oulirg, su 
milice spéciale, ou piülot des fusil 
st des mousquets Jui appartenant, en 
nombre suffisant pour ürmer, an cas 
de bosoin, tous les hommes valides, L+a 
mousquets étaient, de temps en temps, 
nettoyés et réparés par Un WFrabrie 
de Bidache, dont on a trouvé dans je 
archivés de nombreuses quittances 

Les jurats valllufent à l'entrotien de 
ces mimag pt des fortifications ÿ !ls 
devaient aussi gpporter Lous leurs 
soins à l'approvisionnemens de la ville 
et pour l'usaurer js passuiont avee les 
our raide. subutahce# 


lu fOIN, PU 
des besoins de leurs 
combien aussi, les habitants de nofty 
bastide se tenalent, comme pous de 
dirions aujourd'hul, confortablement 
Leur petite ville offrait certainoment 
au sibeis dernier des ressources qu elle 
n'offre pas aujoyrd'hul 

Il est très intéressuni de Lire los 
traits des diverses adjudicationg qui 
fa donnaient soit pour lu bouchefte 
sol pour les diversen fournitures ds 
jimentation néceagnires à ln Bastide 

Les Jurate avaient un éga] souci dés 
besoins infellectuels de ]a commun} 
té ; lis présentaient au choix de l'A 
sernblée du peuple Jas candidats aux 
fonctions de régent chargé d'inatrulm 
les enfants, moyennant Lune ul}ocaLion 
annuelle fixée par l'assemblée elle- 
même et répartie entre tous les hab} 
tants, corne Jeu Impôts et leu autres 
taxes par Lune 20mmission composér 
de délégués spéciaux 

L'instructiôn était gratuite dang ce 
sens que len parents ne payalient par 
de rétribution scolaire. 

On a trouvé aussi, dans les vieux 
titres relatifs à ln ville de Hnstingues, 
de nombreusos pièces portant sur des 
procès soutenus par la communauté 
contre les abbès d'Arthqug et qui &c 
sont terminés pur des trunpactiong 

Ces procès avalent pour objet dès 
droits d'usage dans des holé comm 
naux où des questions d'entretien de 
digues où de chemins, 

11 y à aussi, dans les archives, des 
nctes très intéressants de vente de 
propriétés rurales et de maisons Capon- 
znlières avec leurs droits de sépulture 
dans l'église et d'e agenouilloir », 

Cela explique les nombreuses ins 
criptions tombales que J'on yalt sr 
los dalles de l'église actuelle, 

Bien qu'elle ait perdu de son impor- 
tance d'uutrefols, Haslinguos est én- 
core une jolie petile ville, ayant un 
cachet spécial, située dans un pays 
magnifique digne d'attirer l'attention 
des archéologues et des #imples tou- 
ristes, Ces derniers y admireront je 
château moderne et le parc de la fa- 
millo Clérisse et les prémiors auront 
soin d'examiner les dédhiarges du chn- 
teau, formées des bâtimänts qui com- 
posulent autrefois l'habitation de ln 
famille de Borda, celle dus Heurgurs- 
Hastingues, Nous leur fignalons, out 
partiaulièrement, uns cPoisée de lin 
du XVe où du commencament du XVIe 
sièclu 

Len géologçues, pourront y étudier lu 
< moraine oxtrûme pet lon dépbtn 


ürninisttég et 


Achetez 


Mureuus #\ Afèliers 
[ 
k CAT 


acier pyrèr 
formé le plateuu duns lequel le € 
est vonu oreuser #on it ; enfin nc 
convions les prébistoriens à venir y 


bououx d'un n qu'a 


fouiller des tumulus, semblables à ceux 
des landes de Pomarez, Clermont 
Mimbaste 

Malheureusement le plus grand 
groupe ne pourra plus être éventré 
parce qu'on y &« construit les tribune 


du pittoresque champ de courses de 
Peyrehorade 

En 19528, Charles-Quint fit envahir 
Jés Etats d'Honry d'Ajbret et brûln 
Bidache, Bordes, Peyrohorude ot Ha 
tingues 


(fin Louis Dufourcet 


HERM 


Nécrologie. — Nous apprer 
ün vif regret ln mort à | 
ans de M. Augustin Moresmau 


CHAUFFAGE ELECTRIQUE 
PROPRIA, 3, rue du 49' Bayonne 
re 
LABRIT 


Adduction d'eau potable. Le Con 
sell municipal s'eut réuni afin d'exami 
nur un projet d'adduction d'egy poix 
ble 

Une très prochaine et nouvelle ré 
nion aura lieu pour étudier plus spé- 
Cialement le projet qui, sil pouvait 
être réalisé, apporterait dans chaqu 
inaison l'eau avec la lumière qui yést 
déjà, de par le réseau électrique 


LENCOUACQ 


Mariage. — Nous apprenons avec le 
pPlusvif plaisir lo prochain mariage de 
M: Pierre Coutures, fil M. Marcel 
Coutures, ancien maire de Len 
avec Mlle Marie-Thérèse Vu 


de M, Varran, l'entimé maire de Gé 
Joux 
MEZO8 
Noces d'argent, — On vient de cé 


lébrer à Baint-Jeun d 


Mézon les noce 


d'argent de M me À. Pinsolle 
MIMIZAN 
Etat civil, — Naismnoe Léon Ra 


ronzaille Henri Bertrande 
Maringe : Jean-Henr) Laffurgue et 
Mhrie Honnaf 


MONT-DE-MARSAN 


Société de secours mutuels des ins 
tituteurs et Institutrices, — L'assem 
blée générale de secours mutuels des 
instituteurs et institutrice s'eat réunie 
à Mont-de-Margan le 27 mui, sous lu 
présidence de M, Ducnsse, assisté de 
M Callis, vice-président ; M. Barrome, 

des 4 ré#or 


Présenté pur M. 1 i ” [ 
fais l'expo: di tu à 
de la Boolôté, qui vient de gubir d'ir 


modifications, L'œuvre a 
aujourd'hui un offectif de près de 600 
adhérents P. 


veaux statu 


portantes 


application des noù 
des secours ont déjà 
été alloués, dont ün de 4500 francs, 
pour opération chirurgicale 

Hommage est rendu aux efforts et 
1u dévousment Qu trésorier, M. Tu 
tet 

Le projet de règlement intérieur est 
udopté suns modification 

À J'unanimité l'assemblée vote lu 
motion suivante 

< L'assemblée générale de la Sociêté 
de secours muütuels des instituteurs et 
des institutrices, constate avec satis- 
faction l'empressement nvre lequel lu 
grande mujorité du personne) ensei- 
gnant a donné son adhésion aux nou- 
veaux statuts, ot adresse un amionl et 
chaleureux appel aux camarades non 
#ncore inscrits, afin qu'ils viennent 
sans telard prendre leur place au sein 
de la grande famille deg instituteurs 
landais, unis, dans Ja défense contre 
les coups du sort, par dos sentiments 
profonds de solidarité ct de fraternité 
corporative, » 


Congrès de la Boulangerie landaise. 
boulangers landnis ont tenu 
leur Oongrès annuel, sous la présiden- 
ce de M. Hourteillan, président de la 
Fédération régionale, entouré de M 
Darroux, président de la Chambre 
syndicale des Landes, et de M. Cur 
rère, président honoralre 

Après l'examen de diverses ques- 
tions d'ordre professionnel, les con- 
gressistes, au nombre de 160, se rendi- 
rent à l'hôtel Richelieu, où un superbe 
déjeuner les attendait 

On y romarquult MM. Mallhos, se 
cretuire général de ln préfecture, le 
docteur Robert Bezos, vicé-président 
du Coneail général, Jeun Larrieu, mal- 
re de Mont-de-Marsan : M. Lupelle 
Lateulère, vice-prégidont de lu Cham 
bre de commerce, Albert Larrède, con 
seiller général, président dé lu Cham 
bre d'agriculture fete, 

De nombreux discours ont ôté pro 
noncés 


POUILLON 


Nécrologie, — Nous apprenons avec 
un vif rogret ln mort de M, Louis Lu- 
hitie, recoveur de l'enregintrement 


SAINT:MARTIN-DE.SEIGNANX 


Nalssnnce, — Notx npprononn nvec 


aujourd'hui 


la voiture de demain 


A 


COTE BASQUE AUTOMOBILE 


Contesiènhalrs pour les Bases-Fyrénher 


Hautes Pyrénées, Landes, Gers 
Mugen d'Exposi 


BAYONNE:  reniüne freus 


tibhasioi 161 461 


Peirolo, fille de n 
Laurent Pelrolk 


fél 


SAINT-SEVER 


naissance de la 


Conseil municipal, — Le Consell mi 
nicipal se ous la présidence 
de M. L aire 

M. Cümescasse a donné Jecture au 
Conseil du budget supplémentaire de lu 
commune pour 19 rrêté par lu 
commission des finances. Il se solde 
par un excédent de fr. 54. Ce 
comptes sont approuvé 

Le maire fait un rapport sur le 
budget supplémentaire de 1988 et pri 
mitif de 1984, présenté e service 


vicinal. Ces budgets # 
tels qu'i ni Aoum 
toutefois d'une dépens 
portée get prim 
Ungen 


\pprouvé 
l'exception 
5.000 franc 


su bi 


f'ecu 


our con- 


aux chemins de gran 


de communicati d'intérët com 
mun, le prélèvement prévu par le ser- 
vice vicinal lui paralygant injuatifié 
Le m e propose de demander À 
ce sujet des explication lac 


trution compétents 
Le Conseil autorise le maire à renou 
baux des presbytères de 
de Sainte-Bulalle et de la 
maison Bayron 

Le muire annonce que ln plaque 
commémorative de notre illustre con 
citoyen, Léon Dufour, sera 


Suint-Sever 


trèg pre 
MUSIAVIRENT noble di en DaROU TR 
tale 

Le maire 
Conseil d'une 
de monument 


au clocher de 


donne 
lettre de 
historique 


connnissance au 
l'architecte 

relative 
l'église de Suint-Sever 
lui faisant connaitre quo la commi: 
lon de 
pprouvé le 
donne acte 


monuments historiques avait 
projet élabli, Le Consell 
u maire de cette corumu 


nication 

D'après les renseignements fournis 
uuü maire, le dossier d'électrificution 
des écarts, qui est entre lex mains du 


génie rural tardern pu 
et la population rurale pourra bôné 


ficier de l'électricité 


à revenir 


Le Consell admet huit demande 
d'assistunce aux vicillards, quatre de 
mandes d'assistance aux femmes en 


couche 


À la mémoire du docteur Léon Du- 


four, — Depu mercredi, In ronison 
nut lu docteur Léon Dufour, l'en 
e illustre est ornée d'unt 
plaque de marbre qui porte cette in 
cription 
« Dar ette m m à véou M Léon 
Dufour, entomologiste, membre de 
Institut de Fr né le 12 avril 1780 


1 1805 


lécédé le 18 avr 


LL li M M A le M A A M A Se A A A A M 


Les Fêtes. — C'est lo 25 juin qu'uu- 
grandes fètes de Saint- 
omprendront une corridu 
e on «à fait uppel 
ux. 


Nais 


ront lieu le 


Sever. Elles € 


intégrale pour laque 
trois mutadors fan 
Etat civil (maj). - 

rie-Thérèse Maysonnave 

fuu : Marie-Claire Pe 


ances : Ma- 
Jeanne Du- 
Robert Du- 


porte :Jean Gabaston 
Mariage Mariue Fleuret et Jean- 
1e Phésans-Larrouquet ; Gaston Bré- 


Banco 


thou ot Jeanne 
Ricard et Fernande 5 


Déci Marguerite 63 
un Frédéric de Roquemuurel de 
Teurignan, 70 ans ; veuve Cazude, née 
Boueilh, 57 ans ; veuve Grellier, née 
Dufour, 80 ans ; Jeu Lalanne, 88 
ans ; Jean Dubadie un Pierre 
Costwdoat ans ; Jean Dabadie, 72 
r 

SANGUINET 


Mort tragique de deux pêcheurs. — 
MM. André Cumenal, 
ét Robert Cumen 


fils de M. Cumenal 
er de République, à Caudéran 
ie), qui péchui lundi après 
l'étang de inet avec 
un de leurs amis, M. Edmond Weelen 
ont chaviré 
Len deux frères Cumensl se sont 
noyé M. Weelen, excellent nageur, a 
réunsi à ge sauver 
SORE 
Légion d'honneur, — M, Jéan Fticard 


la Légion 


est nommé chevalier 
d'honneur 
BSOUSTONS 

Nécrologie. — La nouvelle de la 

mort de Mme Lhéritier, née Boré a 

Joustons et dans tous les 

€ émotion profonde. Elle 

d'une ndmirable 


produit à 
environs L 


uisséra le souvenir 
femme de bien 
Nous prions Mlle Jeanne Lhéritier 
de vouloir bien trouver lei l'expression 
de notre respectueuse et affectueuse 
ympathie 


TARNOS 


L'Avenue Louis de Foix, Un écri- 
tenu, qui vient d'être po#é #& li limite 
du département des Bssses-Pyrénées, 
au bas de 1n Côte du Moulin, Indique 
que cette purtie de l]n route de Bayon- 
ne ports désormais le nom d'Avenue 
Louis de Foix, du nom du célèbre in- 
énieur sous la direction duquel l'A- 
dour fut, en 1578, détourné dé'#on em- 
bouchure naturelle à Capbreton et à 
Vieux-Boucau (Port d'Albret) et di 


rigé en ligne droite vers l'Océan 


VIELLE-SAINT-GIRONS 
Médaille militaire, — M, Augustin 


Douet vient de recevoir la médaille 
railituire 


RENAULT 


vous offre 


UNE GAMME COMPLÈTE DE 
VOITURES DE TOURISME 


robustes, sûres 


et économiques 


d'achat et d'entretien 
et de 


VÉHICULES INDUSTRIELS 


avec moteur à essence ou à huile lourde 


et tous les 


modèles de carrosseries 


Vente à crédit avec le 
concours de la D.I.A.C., 47 bis, Avenue Hoche, 
PARIS - Renseignements et essais à nos Usines 
à BILLANCOURT (Seine) et chez nos Agents, 


‘ann 
_ 


Bulletin d’' Abonnement 


Veuillez 
« Les Landes » dl 


m'inscrire 


Date 


Nom ! 


Auieaue : 
{trps Halble) 


Prlbre de jondre à ce bulleltin d'abonnement Un chèque pr 


pour un 


nt le montant * 


abonnement de 


| an au journal 
t de 24 fran 


Signature : 


b 


al au nom 


des Ætnblinsements Madim, Bordeaux, N° 197,10. 


luiprimerle Madin 


Bayonne, 


Le Uérnut : Laurent Cadéae 


